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II pa rait done que sous Faction des substances susnommees
l'excitabilite reflexe du centre inhibiteur de la respiration a
subi une diminution considerable. Cette diminution d'excita-
bilite se maintient meme apres administration ulterieurp de

doses massives de diverses substances opiacees.

II reste encore k decider si cet affaiblissement de l'excitabilite
reflexe du centre inhibiteur de la respiration sous Faction de

l'atropine, du camphre et du carbonate de sodium est du ä un
effet paralysant direct de ces substances sur le centre inhibiteur

ou s'il s'agit plutöt d'un renforcement d'activite du centre
respiratoire antagoniste.

En resume :

1) L'injection sous-cutanee et intraveineuse des anesthe-
siques du groupe de l'opium augmente l'excitabilite reflexe
ainsi que l'excitabilite automatique du centre inhibiteur de la

respiration.
2) L'administration de quelques antidotes tels que le camphre

et l'atropine, de meme que de carbonate de sodium
neutralise et previent l'effet des substances opiacees sur le centre
inhibiteur de la respiration.

3) II est pour le moment impossible de decider si nous avons
affaire ä une action directe de ces substances sur le centre
inhibiteur (excitation ou paralysie) ou s'il s'agit d'une action indi-
recte partant du centre respiratoire antagoniste.

F. Battelli et L. Stern. — Influence de la pression d'0% sur
les oxydations produites par les tissus animaux et par les

ferments oxydants.

Nous avons entrepris une serie de recherches pour etudier
Finfluence de la pression d'02 sur les oxydations produites par
les tissus animaux et par les ferments oxydants d'origine ani-
male ou vegetal e.

Par ces experiences nous nous sommes propose d'etudier plu-
sieurs problemes dont les principaux sont les suivants:

1. Examiner si les changements de pression d'02 exercent la

meme influence sur les differents processus oxydatifs: oxydases,

oxydones, respiration principale des tissus.
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2. Chercher ä obtenir des donnees nouvelles qui pourraient
eclaircir le mecanisme d'oxy'dation dansles tissus.

3. Etablir la cause de la toxicite que presente 1'02 sous une

pression elevee chez les animaux.
Ce dernier probleme so rattache essentiellement aux

experiences de P. Bert.
P. Bert a montre que les mammiferes, les oiseaux. etc., sont

intoxiques par l'pä sous une forte pression et meurent avec des

convulsions lorsque la pression de r02 atteint 4 ou 5

atmospheres.

D'apres cetauteur, les convulsions et lamort ne sont pas pro-
duites par un exces de combustion comrne on aurait pu supposer;
au contraire, les echanges gazeux diminuent d'intensite et la

temperature de l'animal baisse rapidement.
A quoi est due cette diminution des combustions? P. BERTne

le dit pas, et personne apres lui n'a fait de recherches pour
resoudre ce probleme.

Le phenomene est probablement complexe et plusieurs fac-

teurs peuvent intervenir. On peut supposer d'abord qu'une pression

elevee d'02 diminue directement les combustions elemen-
taires des tissus.

Pour verifier cette hypothese nous avons examine la combustion

des tissus en employant notre methode habituelle.
Les tissus sont broyes, plonges ensuite dans du liquide et

soumis k une agitation energique ä la temperature de 40°. A
la fin de l'experience on dose la quantite d'02 absorbe et de COs

produit.
Nous avons d'abord compare l'intensite des combustions dans

Pair, dans 1'02 ä la pression ordinaire et dans P02 sous une
pression de 4 atmospheres.

Comme type des oxydases nous avons employe l'uricoxydase
existant dans le rein de boeuf et qui oxvde l'acide urique en

allantoine.
Comme type des oxydones nous nous sommes servis de la

succinicoxydone du muscle de boeuf lave qui oxyde l'acide suc-

cinique en acide malique.
Pour l'etude de la respiration principale nous avons choisi le

muscle de boeuf.
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Le resultat general a ete le suivant. A mesure qu'on eleve la
tension d'02 l'intensite des Oxydation s produites par les diffe-
rents processus oxydatifs augmente.

L'intensite d'oxydation de l'acide succinique et de l'acide

urique augmente en gros et en moyenne proportionnellement
ä la racine carree de la tension d'02. Si eile est egale ä 1 dans

l'air, eile devient ä peu pres 2 dans 1'0.2 ä la pression ordinaire,
et devient ä peu pres 4 dans 1'02 sous pression de 4
atmospheres.

Pour la respiration principale les resultats sont assez variables
d'une experience it l'autre, etant donnee lalabilitedu processus
oxvdant.

En prenant la movenne de nos experiences, nous trouvons

pour l'absorption d'0.2 par 100 gr. de muscle en 30' k la
temperature de 40°, les valeurs suivantes : 74 cm3 d'02 dans l'air;
10n cm3 d'02 dans 1'02 pur et 128 cm3 dans 1'02 sous iine pression

de 4 atmospheres.
Dans les memes conditions, les valeurs moyennes de C02 de-

gage sont respectivement: 63, 82 et 90 cm3.

On voit ainsi que le quotient respiratoire tend ä baisser ä

mesure que la tension d'02 s'eleve.

D'apres nos experiences, la diminution des combustions
observee par P. Bert dans ses experiences ne devrait pas etre
attribuee ä une alteration des processus oxydatifs elementaires,
mais ä d'autres mecanismes que nous ignorons.

Seance du 6 mai 1920.

Leon-W. Collet et Max Reinhard. —Relation entre le massif
des Aiguilles Rouges et celui de VArpille (Valais).

Le petit massif de 1'Arpille, situe entre le synclinal carboni-
ferien de Salvan et le sillon mesozo'ique du Col de Balme-La
Bätiaz est considere comrne faisant partie integrante du massif
des Aiguilles Rouges. En ce faisant. on admet implicitement
que la formation des deux massifs a eu lieu ä la meme epoque,
dans des conditions seinblables. Ayant entrepris le leve de la
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